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Ça y est,  la génération #Metoo débarque dans 
nos services… La génération précédente et aussi 
celle d’avant se prennent un grand coup sur la 
nuque… Finies les blagues du Bilto, patriarcales 
et matriarcales voire discriminatoires… En résumé 
les blagues de "cul", racistes, humiliantes, etc. 
Désormais le respect de l’autre est remis au centre 
et nous ne pouvons que cautionner  ! La DDFiP a 
décidé par le biais de notes de cadrage et incitation à 
des formations à serrer les boulons et on applaudit ! 
Même si les pauses café vont plus ressembler à un 
bulletin météo, à une réunion professionnelle ou une 
chronique astrologique. Humour !

Néanmoins, on peut s’interroger sur le fait que, d’un 
côté on serre la vis, mais que d’un autre on ouvre 
la boite de pandore. Depuis cette année, les cadres 
A doivent faire une lettre de motivation et subir un 
entretien avec le responsable du service souhaité… 
Si les anciennes règles de mutation étaient objectives 
sur les mutations, les nouvelles règles permettent le 
recrutement à la gueule du client sans justification ! 
Les prédateurs et prédatrices se frottent les mains !

Mises en situations
"Bonjour Madame Bellencuisse… Vous postulez 
pour un poste SIE, mais vous n’avez qu’une 
compétence  PELH ? Et en plus vous n’envisagez 
pas de faire d’enfants ? Qu’à cela ne tienne ! Vous 
bénéficierez de stages de formation et je serai 
disponible pour vous accompagner dans votre 
cursus professionnel. Je pense que l’on va former 
une dream team  ! N’hésitez pas à me contacter en 
cas de problème… D’ailleurs voici mon 07 !"

"Bonjour Monsieur Cégétolidaire… Et ben, dites-

moi, 25 ans de SIE ! Quel parcours ! C’est vraiment 
dommage je viens d’accorder le poste à Mme 
Bellencuisse qui présentait un meilleur profil que le 
vôtre ! Désolé mais ça ne va pas le faire… Inutile de 
me donner votre numéro de portable… Tout est dans 
Ulysse !"

Pas sûr que ce soit si caricatural que ça en ait l’air ! 
On peut rire de tout (mais pas de meetoo) mais avec 
tout le monde… Hypocrisie quand tu nous tiens !

Édito - #Metoo et Nousaussi

Le capitalisme tue

Pour Mittal comme pour Usinor auparavant, la vie 
des ouvriers ne vaut rien. Du temps d’Usinor, des 
ouvriers, souvent originaires d’Afrique voire des 
Comores, mouraient sur leur lieu de travail, happés 
par les fours. Aujourd’hui, Arcellor Mittal, malgré 1 
milliard de bénéfices, décide de la vie d’ouvriers et 
de familles entières au nom de la rentabilité induite 

par un capitalisme insensé et déshumanisé. Comme 
d’habitude, le gouvernement est aux abonnés absents, 
une honte quand on sait le groupe gavé d’argent 
public (plus d’un milliard d’euros). La CGT lutte et 
continuera de lutter aux côtés des ouvriers et contre ce 
capitalisme mortifère. Le Luttin apporte son soutien 
aux camarades d’Arcelor Mittal.



DGFiP Wars - Le soulèvement des plateaux
Dans une galaxie très très proche…

Toujours plus pressés par des 
conditions de travail difficiles, 
exacerbés par des décisions 
locales ahurissantes, les membres 
de la coalition du GSM, organisés 
en plateaux, subissent et viennent 
la boule au ventre. Le petit Dark 
Vador, envoyé de l’empire, use et 
abuse de mépris et de pressions 
sur ses troupes. La rébellion a déjà 
réussi à en exfiltrer quelques-uns, 
d’autres continuent de souffrir en 
silence… Après un épisode marqué 
par des menaces, l’alliance rebelle 
tente par la voie du parlement 

d’assainir la situation mais la lenteur 
des procédures et la main mise de 
l’empereur galactique fait peu à 
peu disparaître l’espoir d’une issue 
pacifique par la voie démocratique. 
L’Empire pourrait envoyer une 
délégation, en attendant les pieds 
de plombs résonnent dans les 
couloirs du croiseur GSM. De son 
côté, Dark Vador continue son 
travail de sape. En attendant, la 
rébellion se renforce et lutte afin 
que le monde ne bascule pas du 
côté obscur.

Prochainement, les Luttins contre-
attaquent !

Entretien
Le Plumeau du 6.2 vous emmène explorer un service 
préfigurateur des nouvelles Fiches T  : le pelh de 
Saint-Osons.
FICHES T, qu’est-ce que c’est ? Entretien exclusif 
du Luttin avec le Professeur Ilmérite Jean 
Delafontaine, psychanalyste attaché à la DDFIP 
du Pas-de-Calais

Le Luttin : Bonjour Monsieur le Professeur Ilmérite 
Jean Delafontaine, pourriez-vous nous présenter 
dans ses grandes lignes votre analyse du nouveau 
dispositif ‘‘Fiches  T’’ mis en place au pehl de Saint-
Osons ? 
Prof : c’est on ne peut plus simple, cher Luttin ! Le 
sélectionneur convoque légitimement ses agents 
aux entretiens professionnels. Dès lors, il a toute 
diligence pour faire peser son poids de manager 
sur lesdits agents afin d’en extraire les sources les 
plus précises possibles. Ces informations totalement 

arbitraires permettent d’obtenir les noms des agents 
réputés ne pas satisfaire aux stats de décrochés 
téléphoniques. Ainsi, un classement est opéré et les 
agents, futurs fichés T sont réunis dans un groupe. 
Ce dernier mis au pilori face à la communauté est 
ensuite doté d’une clause de revoyure à 30 jours 
pour constater si ses membres sont bien rentrés 
dans le moule. Cette nouvelle méthode a de plus 
l’avantage d’instaurer un sentiment de méfiance 
entre les agents, une façon de diviser pour mieux 
régner euh…. diriger, veuillez excuser ma bévue! 

Le Luttin : Mais ne serait ce pas du fichage et de la 
manipulation d’agents qu’on pourrait assimiler à une 
forme de management toxique ? 

Prof : Mais non, pas du tout, sachez, cher Luttin qu’il 
n’y a aucun cas avéré de management toxique à la 
DDFiP 62 !

* toute ressemblance avec des faits rééls ne serait que pure réalité

Humeur ch’ti

Commint cha va mes gins ? Si on me dit pas trop ma, 
vous devez printe sur’mint  aut cosse que des produits 
autorisés. Ben oui, j’arluque plus ch’télévision ed’peur 
d’apprindre eune mauvaisse nouvelle qui porro m’faire 
braire. Bref,on a toudis un gouvernement qui berloque 
avec ch’preume minisse qui sait pus quo dire. En vrac 
un référendum, l’affaire Bétharam, un déficit qui plonge, 
des ‘‘amis’’ qui le flinguent à tout va ou encore ches viux 
qui devro mettre eu’l main à l’poque. Finalemint, rien de 
nouviau sous le soleil de l’Elysée.
Nom d’un quien, j’avo oublié deux compères : 
Wauquiez et Borne. Pour ch’preume, il veut mette à 

St pierre et Miquelon ches OQTF. Un vrai babache 
ch’ti lal, chertainemint un copain à Trump qui veut 
rouvrir Alcatraz. Pour Elisabeth, ch’est l’orientation 
précoce dès l’école des tchiots. Cha m’rapelle 
el’détection des délinquants chez les infants voulu 
par un certain Sarkozy. On voit qui achteur a eu un 
bracelet à l’cheville (mais pas un long jus).

Bon ben cha y est, chu énervé. Et incor j’arai pu 
continuer. Mais il faut savoit en garder un tiot mol 
pour el‘prochain numéro.

À bintôt mes gins



La cabane au fond du jardin

Autrefois, à la pause, on descendait pour fumer, pour 
vapoter et pour refaire le monde. Des odeurs de 
vanille, de framboise, de menthe poivrée emplissaient 
notre espace. Mais, des esprits grincheux, usant de 
leurs petits pouvoirs, nous ont, à jamais, évincés. Et 
l’Administration, dans sa grande bonté et faute de 
crédits suffisants, nous aménagea la cabane au fond 
du jardin…

L’autre jour, ayant des besoins urgents, je me dirige 
vers les toilettes. Au passage, les deux urinoirs, 
recouverts d’un sac poubelle me lancent un sourire 
moqueur. Cela fait bientôt 10 ans, faute de crédits, 
qu’ils narguent le visiteur pressé. Je pousse la porte 

de la toilette, la place 
est prise…
De plus en plus 
pressé, les fesses 
serrées, je cours 
vers la cabane au 
fonds du jardin. Ouf ! 
Sauvé  ! La place 
est libre. Je ferme 
la porte tant bien 
que mal, assis sur 
la mince cuvette, la 
jambe droite lancée 
dans le vide obscur, 
pour en bloquer 
l’issue. Et là, l’espace 
d’un instant, enfin 
la délivrance tant 
attendue, le calme 
retrouvé. Dans le 
noir complet, je 
pars à la recherche 
des feuilles de papier, celles qui sont reliées par 
une grosse ficelle, clouée à la porte. Mais, faute de 
crédits, pas de clou, pas de ficelle, pas de papier… 
Commence alors un grand moment de solitude…
Et c’est l’heure de la pause. C’est alors, que les 
collègues arrivent…
Et Merde ! Et Merde !

Scandale à Bercy
Scandale, séisme, coup de tonnerre, big bang, 
émoi à BERCY. La MGEFI, mutuelle emblématique 
du ministère des finances, éliminée, non retenue 
lors de l’appel d’offre pour la protection sociale 
complémentaire au ministère des finances. C’est 
ALAN, une des fameuses start-up licorne financée 
par des fonds de placements spéculatifs pour la santé 
et la GMF, pour la prévoyance, qui ont été retenues. 
Jean-Charles Samuelian-Verve, le PDG d’ALAN, 
donateur du parti de Macron pour la présidentielle 
2022, faisait aussi partie des convives  ‘‘choose 
France’’, la grand-messe présidentielle accueillant 
150 patrons à l’Élysée puis à Versailles…

Simple coïncidence  ? On savait que les décideurs 
n’étaient pas à quelques dizaines de milliards près 
en matière de déficit budgétaire, mais là ils ont 
encore foiré dans le décompte des points attribués. 
Nous, au Luttin, on a notre petite idée sur le sujet… 
Peut-être bien qu’ils nous prennent pour des cons ?

Luttons avec la Mgéfi, Didier DEBORD, président de 
la MGEFI, son équipe, ses militants, ses adhérents 
pour obtenir la révision de cette décision néfaste pour 
les agentes et les agents du ministère des Finances 
et pour leur couverture santé.



Jeu d’été

La DGFiP se transforme : fini le Service Public, bonjour le Sévice Public 
où les démarches deviennent un vrai parcours de combattant et où on 
souhaite faire perdre l’habitude aux usagers de venir nous voir ! 

La CGT Finances Publiques 62 lutte pour un service public de qualité, 
de proximité et de pleine compétence.

Le Luttin vous invite à consulter l’action les Impôts du Cœur en 
scannant le QR Code ci-dessous.

USAGER

Impôts du coeur

DDFiP

Parviendras-tu à traverser le labyrinthe ?

Le Luttin est aussi sur Facebook :
https://www.facebook.com/Le-luttin-cgt-ddfip-62101157542116526/

Retrouvez l’actualité de la lutte dans le Pas-de-Calais
sur notre site Internet http://www.dgfip.cgt.fr/62/


